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P~TTIODUCTION 

Ce premier rapport de progres concerne la periode du 17 Novembre 
au 17 D6cembre 1985. 

Apres avoir examine les objectifs, les moyens et les conditions 
de travail de l'entreprise SOGUIREP, nous sommes amene a preciser la 

def .ini tion de notre mission, qui a ete etablie a la demande de i.ionsiew 

le r.:inistre du Developpement InG.ustriel • 

Un~ formation elementaire 1u personnel est en ~ours et sera con­

tinuee pendant 4 semaines, ainsi qu~il eta.it prevu, ceci dnns les tech­

niques de la confection et du moulage et selon les principes pedngogi­

ques de l'Institut Fran9ais de Formation Professionnelle du cnoutchouc 

(IFOCA). En 1 1 &bsence d'un outil approprie, une formation d'ouvriers 
~elanceurs n•e~t pas possible actuellement. 

Le controle et l'a~eliorution des fabrications, ainsi que la mise 
r~pide en chantier et le developpement du moulatse, seront assures 8. 

1'2-icle du materi:?l existant et de celui qui a fait l'objet des facture~ 
pro-forr.10., in1iquees dens notre telex du 29 1!ovembre 1985 et tre.nsmise1:> 

a Vienne par courrier le 13 Decembre 1985. 

L2. nature et l 'urgence des pro bl emes nous ont conduit 2. des recom­
mandati'1ns et a des sugge.:;tions, qui figurent en conclusion de ce 

rapport. 

I - :JI!~G!;QSTIC TEGHNIQTJE DE L' ENTI1EPRI5::.: 

L'activite de l'er.treprise se poursuit au ralenti ~epuis notre 

arrivec, dans le domai.'le principal du rechapar,e, mais 2.ussi dn-.is 

cel~i du moulag~ de certaines pieces techniques simples. 

1 ) Re cho.pagc 

Comptc tenu des difficult~s d'exploitation bie~ connues, le 

niveau technique attcj_nt et le degre de quaJification du personneL 

sont relativement satisfnise.nts et surtout se pretent \ des am6-

liorations soutenues. 

../ .. 
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1 .1 - Expose som.":'lairc l1C le. technigue du rechn.pn.ce 

Le but est surtout de remplacer la bande de roulement, ou 
ch2pe, usee d'un pneumatique, par une chape neuve s0it,neusement 

collee sur la carcasse et vulcanisPe. Dans les conditions de 
tr2.vail satisfaisantes, les pneus rechapes a l'aide d'une matier! 
de bonne qualite, font pratiquement le meme usaGe que les neufs. 

Les principales etap~s de l'operation sont les suiv?..ntes : 

- Exc·men mini tieux des carcasses 
- Rapage de la vieille chape, afin de nc laisser qu'une couche 

mince et reguliere de gomrne 

Brossage de la carcasse 

Reparations eventuelles 
I.:ixturage avec de la colle (dissolution) 

- Sechage soigneux 
- Application de la ehape 

La vulcani3ation est effectuee dans des moules, sous des 

presses speciales, sous Ll.11e p:..·ession, a une temperature et pen­
dant un temps qui depend des dimensions des pneusa 

La fiabilite du collage chape-carcasse depend de la qualite 

de la gomme, qui ne doit pas avoir subi une pre-fixation. Elle 
suppose aussi l'absence totale de pcches d 1 air, dcimpuretes ou 

d'humidite. 

Nous n'avons yaf' observf de decolleme:its note.'!l..'Tlent parce quL 

la gomme mise en oeuvre etait de febrication relativenent recentc 

1 .2 •· Produ~tj on potentielle et actuelle 

L&. produ~tion actuelle n•est malheureusement que tres infe· 

rieure au potentiel de 1 1 ucine. Il sort en ~oyenne 2 h 300 pneus 

rechap~s chaque m0is, d2ns les dirnen8ions ellant de 155 X 12 

( tour~sme) a 12uo x 20 ( poi~s lourds) ainsi que des t~rpes r,enie­

civil et agrairee La C0ll30rrunation ('.Orrespondar.te de gomm\? a 

•~I •• 
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vulcaniser est de 1100 a 1600 kcs. 

Cependant, au recarcl de la capacite installee de l'usine 
(2500 a 3000 pneus de toutes dimensions chaque mois), il apparait 
un crave probleme d'approvisionnement des carcasses a rechaper. 

1.3 - Carcasses ~ rcch~pcr 
ne 

L'asine/tourne actuellement que r:race aux faibles d0pots de 
particuliers et des entreprises priv2es, dRns la mesure ou l'usurL 
de la chape n'a pas entar:1e 1 1 armature metallique OU textile de la 

carcasse. L'importation de carcasses ~ rechaper est actuellement 
arretee faute de devises. 

Cependant l'activite des ventes de p .. eus d'occasion sur la 

place de Conakry prouve assez que le mo.rcht potentiel de rech::tparc 

est actuellement tres superieur a la capacit,8 de SOGUIREPr a s'e'L. 
tenir au seul marche interieur. 

Une Campagne d'info~nntion a ete entreprise tant p2r communi­

C2.tion directe que grace aux media (Horoya - RTG). 

1.4 - Gom.1I1es pour le rcch2pa4e 

C'est a ce nivenu que se situent les problemes techniques 

les plus graves. 

La matiere est livree complete, c'est a dire ~ccel~ree avec 
son catalyseur, et Erete 2. la vulcanisction. Elle est done sus­
ceptible de se fixer plus ou moins rapidement en fcmctio:a des 
conditions de transport, de la dur~e des stockages et de ln tern­
pcrr>.ture. Dans les conc1i ticms cJ imatiques qui sont cell es de la 
Guinee, ses qualites s'alterent rapir1enent. 11 en resultc une 
diminution de la r~sist2nce au d~collem0nt de l~ ch~pc sur ln 

cr:.rcasse. 1a striJ.cture de J_a ma ti ere e:::.t nussi C'n portic c1.f.trui te 
' . d' ' 1 ..., • 1 C' t 1 . apr8s cuisson, ou une usure p .. us re.pH e. es r?. rQison pour 

12-quclle la gomme n' est plusuutilis2.ble tlr>ns a ef: conditions nor­

mal es. Aussl un stocl: de Bo tonnes a etr perdu cer_, derni0:ces nn~t 

0 ./ •• 
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et des defauts de collnce se sont produits, dont l'importance a ~t~ 

ori1plifiee. 

En tout etat de Cr'..USC r il faut C'..'v·ant tout reeler ce pro bl eme • 

I;i mise en service d'une cha~bre froide est a notre uvis une solu­

tion couteuse, aleatoire et insuffisante. 

1 .5 - I.~atcriel utilise 

Le materiel de rechapage Soguirap 8. ete dccrit p:lr ailleurs, 

il est recent et en parfait etat de fonctionnement. PQr contre il 
est incomplet pour les conditions d'utili~ation loc~les. L'ttude 
sc~ble avoir ete faite pour une entreprise situee soit en zone 
temperee, soit a proxioitc~ d'un fournisseur de matiere prete a la 

vulcanisatio ... 

2) ;.:oula;;es de pieces 

Soguirep moule dej~ un certain noobre de pieces en c~outchouc. 
Cependant un seul type de matiere est disponible, le Meme que celui 
des chapes de pneumatiques. Les moules sont des empreintes indivi­
cluelles qui ont ete usincies sur place et sont forcener.t tres simple[· 

2.1 - Liste des pieces actuelle~Jent moul6es 

- Silent-bloc pour jeep 1."/az, Gaz, Volga, LR, Toyota LC 
- Supports de cardans pour Zil et Gaz 
- Godets sjoples 
- Supports anti-vibratoires 
- J,'!ancl-ion d' accouplemE' ·it pour groupe electrocene 
- Tapis, etc ••• 

Il existe environ 40 einpreintes de noules et 2 moules plaques. 

2.2 - Presse en service 
~---.;.;..;..-----

Il y u J presses verticales a un seul int,Jrvalle, qui sont 
toute~ 3 en acti vi te. L' une est chm.tff P'3 electriqu~r.lent, les 2 autrc.s 
pa:L' la vapeur. Les dimensions des platenux ~~.mt de 50 X 50 cm et la 

force totale de ft:rm~tu.re correspond dans les .1 r,as 8. 60 tc•nnes • 

.. / .. 
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II - /J.J.;LIORATIONS ET DIVETISIPICATION5 

1} ·Re cha page 

Il est indispensable que l'entreprise soit en mesv.re de fabriqvtr 
les differentes qualites de gom~es au fur et h mesure de ses besoin~ 
de maniere a avoir toujours de la matiere fra~che; possedant l'inte­
gration de ses proprietes d~ collage et de resistance e l'usure. Po~v 

cela dans un premier temps, il conviendra d'approvisionner non plus 
les melanges prets a 1 1 eA-trusion, mais des "melanges l.::!2.itres" d 1 une 
n2.rt et des "melanges d'accelerateurs" d'autre part qui ne seront 
renelanges q1'au moment de l'extrusion seulement. 

2) Iioulages de pieces 

On procedera de la mer.ie fa9on en accelerant un nonbre limite d( 
mclanges-maitres de conposition ajustee a des desti112.tions, comme 
les coupelles de freins et d'embrayage et les silent-blocs, ainsi 
qu'eventuellement a d 1 autres pieces moulees, techniques OU alimen­
tairese 

3) Construction des moules 

En fonction des besoins et des moyens de Soguirep, il convient 
de distingucr differentes categories de moules : 

ceux qui peuvent etre usines par 1 1 entreprise 

ceux qui peuvent etre COnGtrui ts par des ateJiers C'Oi:lne ceux du 
Centre Pilote. C1 est notamment le cas des moules muite-enpreintes 
en compression 

ceu.x qui doivent etre provisoirement col'l1111andes a l'etrancer, com.~c 

les moules en ~ransfert feisant l'objet dP. notre cur.r1unde sur 

l'e~ercice 1985. (Lettre du 13/12/85). 
- enfin ceux qui seront con9us et realis0s sur place [TO.ce 8.UX con­

seils d'un expert Eip6cie..1J.ste. 

../ .. 
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III - ETUDE DES r.:A..TlCHES COPJIBSrOlID!JITS 

1J Hechnpo.t;e 

En l'absence de statistiques recentes une estination a ~t0 rPa­

lisce c;race h l'aimable conco~s nu service des Im.~atricvi~t~ons au 

::Jecretarint d' Etat aux Trave.ux Publics. 

Les docwnents officiels montrent qu'entre 1973 et 1983, le pars 

nutonobile, toutes categories confonc:ue..3, est p8.ssc de 7 988 a 50 253 

unites soit une augmente.tion moy·~nne ·annuelle de 13,45~·. 

Cor;-ipte tenu de l' evolution econonique probable de Jc. Guinee ent1e.. 

1984 et 1989, une auc;rr:entrltion annuelle m.oyenne de 10: constitue une 

hypo these basse. En so rte que l'cvolution du pare peut se presenter 

<le le . ' suivante • r.w.n1 ere • 

1985 = 55 000 vehicules 

1986 = 60 500 II 

1987 = 66 500 II 

1988 = 73 200 II 

1989 = 80 500 II 

Co~pte ~enu de l'etat actuel moyen des pneus en u~~ce, on peut 

:pe:1ser que le train entier aes pneus a.' un vr~hicule sere. :~ re1'1placer 

clrn.qu.e annee et que 1 sur 5 au moins serR rech<!pe. Il en resul te que 

le rnnrche de pneus ~ tr~iter passera de 55 ~ 80 000 entre 1985 et 19f 

avec la repartition sui V2.:1te : 

Tourisme • . 56 ~-

Camionnettes 13 f 
Poids lourds : 21 ~, 

Gl~nie-ci vil, Agraire: 10 ~~ 

Au total les vent es prcvi sionnelles pour 1986, 1987 et 1988 ser0~1t. 
done de 60, 66 et 73 000 pneus rechapPG et n0n 6, 12 et 19 000 comrne 

prcvus dans le rapport de l' Ins+.i tut de Developpement I1ir
1
.ustriel. 

Si le production nctuelle est dcriaoire p2.r rappo:!·~ i~. ces previ­

sions c'est que l'approvi~ionnement en mnti~res premihreo eat 

.. / .. 
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insuffisant fnute de devises et qu 1 un effort de marketinG reste a 
entreprend.re. 

2) Pieces moulees 

Il resulte de 3 sernaines d 1 enqu@te nnn6es de concert avec le 
Dirccteur de Soguirep auprc~s des earac:istes, des rep2-r2te,_.,_rs, de!:l 
vcndeurs de pieces automobiles, puis de la Direction du train des 
equipa0es sous couvert du Secretariat d' Etat a la Defer?se ;r2_tionale, 
enfin aupres de grand es entreprises corrune SOPHOCHIBN'r, r::aPHARGUI, 

UI~C, le Complexe Textile de Sanoyf'..h, SOGUIPLAST, SOBRAGUI, etc• •• , 
qu'un certain nombre de pieces moulees sont plus f1·eque::nent demandeP:, 

OU presentent Un fnteret strategique plus evident 8 

IV - CO!ICWSIONS 

1) Conditions de l'anelioration et de le diversification de la 

Eroduction SOGUIREP 

Dans le dornaine de l'equipement, il manque cruelle~ent un outil 
melanceur pour la confection OU {et) l'accPleration des melanges, qu~ 

pernettrai t de ne fabtiquer la matiere 3. rechaper gu' au fur et a mesi~ r\.. 
rlcs besoins • Ainsi cette ma ti ere serait toujours fraiche, p;i.rfai temei 
collante et douee de proprictes analoeues a celles utilisce pour les 
pneus neufs. Il serait aussi, possible de diversifier la composition 
des melanges et de l'optimisar en fonction de la destination precise 

des articles vulcanises. 

Il est aussi necessaire de prograr.i.I'.ler la fabrication des moules 

pour pieces diverses en 2 etapes : 

- Importer ceux dont So[:"l1-irep a un besoin urGent et qui ne peuvent 
etre corn;us et realises sur place cJans un temps asse z court. 

Concevoir les autres noules, puis inntru.ire et r,uider le corstructP1;1 
qui pourrai t etre par e::emple l' atelier mecanique du. Centre Pilote. 

Concernant l'outil mclangeur nous sur;c:orons l'ncquisition d'une 

machine k cylindres de 1200 cm de table et de 40 crn de diru1~tre, 

.. / .. 
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actionnee par un moteur de 75 CV et equipee de ses accessoires de 

transoission, commande, controle et securitc. 

I 

Le coC.t CIF, plus l' installation de ce rnclangeur peut etre estirne. 

a 100 000 ~ de 1985. 

Rappelons que l'investissement totnl est de l'ordre de 3 800 000 

de 1979. 

!fous suggerons aussi qu'une campacne soutenue de mc1rl:eting soi t 

entreprise, notamment avec le concours de la press~, de l['. radio, de 

la RTG, etc ••• 

Un depe.nna.ge financier est necessaire a la relance de 1 1 entrepri~ c 

qui doit importer de toute5 fa9ons les matieres pour le rechapage et 

la .:;or.oe, ainsi qu'un certcin nombre de carcasses usagees. 

2) l'ropo~ition pour une chronologie dei.3 nissions Sognireri 

Il serait efficace que notre mission de 4 mois soit scindee en 

G.em: period es de 2 mois, la secondc coincidant avec la Eussion de 

1 1 e:;:pert mouliste 

J) Considerations d' ordre c;cncral P.t perspectives d' aveni::.· 

L'avenir de l'entreprisc Soguirep se presente sous un triple 

aspect : economique, strntecique et social. 

I:ous avons rr.ontre qu 1 elle pouvai t etre rentable, dr'.:1[' des condi­

tions donnees et dans un delr,.i de 3 ans, en cleve:opprDt le rech:oi.pagc 

et le moulaee des piecea industrielles. 

En tout etat de cnu:.1c, ces acti vi tes presentent un inter ct strate 

c:i.que pour le pays et peri:i.ettimt l' equiperrient du mati::~iel rouln.nt de 

1 1 J..:rra{e et des administr2-tio:is. 

Le ni veau d' acti vi te necesmdre et pr( vu, r;upriosc 1 e ;<'.inti en 

de l'effectif du pernonnel, ce qui presente en outre u:1 int<'ret sociril 

evident. 

. ./ .. 
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C' est pourquoi contr<lirem2nt au:: conclusions du rupport de 1' Ins­

ti tu"'G de Developpement In(1ustriel (!DI) nous concluons 8.U l1~vcloppe::1er. 

de 1 1 entrcprise et non lt s~~ ferrneture. 

Quelle que soi t la forne juridique d0chl_{.p pour l' entrcprise, il 

nous senble indispensable qu' un Directenr Gf>rn:rri.l soi t investi de tou~ 
les pouvoirs de gestion fim:nciere et rrc1.:-i.inistrative. 11 devra recevo:l~~ 
pcriodiquement l'assistr>..nce d 1 un conseiller technique. 

11. IJIPO NS I~I 

CTP Projet SI/GUI/85/301 
Cona1:ry 




